
••••••••••••••••••

Atelier Regional de I'Afrigue de rOuejt tur «le Role de$
lanques tramfrontalieret et la place det lanaues de

moindre diffusion en Afriaue»

DISCOURS DE MADAME LA COMMISSAIRE CHARGEE
DU DEVELOPPEMEIVT IIUMAIN ET D1J GENRE,

Dr. Adrienne Vande DIOP

Abuja, le 23 Novembre 2009

••••••••••••••••••••••



Monsieur le Secretaire Executif de l'ACALAN,
Mesdames et Messieurs les Membres de
l'ACALAN,
Honorables invites,
Mesdames et Messieurs,

A l'occasion de la ceremonie d'ouverrure de l'atelier
regional de l'Afrique de l'Ouest sur « le Role des
langues transfrontalieres et la place des langues de
moindre fusion en Afnquc, Je sms heureux de
vous souhaiter la bienvenue, au siege de la
Communaute Economique des Etats de l'Afrique
de l'Ouest (CEDEAO).

La CEDEAO est d'abord une communaute
economique. Son objectif est de realiser
Integration regionale pour le developpement. Mais
le developpement ne se resume pas a la croissance
economique. II ne se reduit, d'ailleurs, a aucun
facteur exclusif. Cependant, il est toujours tributaire
de la culture des peuples concerned.

C'est pourquoi la CEDEAO considere la Culture
comme une dimension essentielle de l'integration
regionale pour le developpement. Par la culture, la
Commission de la CEDEAO cherche a
promouvoir le « sentiment d'appartenance » a une



meme Communaute, unie par l'histoire, la
geographie ainsi que par la volonte politique des
Etats membres d'ameliorer, solidairement, le
niveau de vie des populations grace a la croissance
economique, la justice sociale et a la bonne
gouvernance.

La CEDEAO des peuples se veut une
communaute dans laquelle l'integration regionale
assume les aspirations et les realties socioculrurelles
specifiques des populations des Etats membres, en
meme temps quelle repond a leurs besoins
fondamentaux, en integrant leur double dimension
economique et culturelle.

Dans cette perspective les langues nationales ont un
role preponderant a jouer et presentent des
avantages comparatifs importants sur les autres
langues partenaires. Limplantation des langues
africaines dans l'education devrait favoriser,
l'atteinte des objectifs de developpement du
Millenaire, notamment dans l'education pour tous
et la participation des populations a
l'approfondissement de la democratie et de la
bonne gouvernance.

II convient de poursuivre le plaidoyer en vue de
dormer plus d'opportunites et de moyens aux



langues africaines, aim qu'elles puissent relever le
defi de vehiculer la science et la technologie et
devenir, comme d'autres langues, des vecteurs de
developpement durable. En effet, la langue est
tellement importante dans le processus de
developpement que certains n'hesitent pas a
affirmer que «tous les pays dont la langue officielle
n'est pas comprise par la majorite de la population
sont des pays sous developpes ».

La diversite culturelle est reconnue comme un droit
politique fondamental. Par consequent, il n'existe
pas de facon unique de concevoir le monde, d'y
vivre et de s'exprimer. La mondialisation menace
certaines cultures dont les conditions de maintien,
d'expression et de developpement risquent de
disparaitre (langues, croyances, valeurs, pratiques,
institutions...)

La CEDEAO fait sienne les objectifs de
l'ACALAN relatifs a la promotion des langues
africaines « en tant que facteurs d'integration, de
solidarite et de comprehension mutuelle, afm de
promouvoir la paix et de prevenir les conflits ».

Les langues officielles de la CEDEAO sont les
langues heritees de la periode coloniale.
Cependant, le Traite revise de la CEDEAO stipule



en son article 62 que : « les Etats membres
s'engagent a promouvoir les objectifs de TAccord
culturel cadre de la communaute et, notamment,

l'enseignement et la diffusion d'une langue ouest
africaine en tant que facteur d'integration
communautaire ».

A cet effet, le comite ad hoc, charge du suivi de la
mise en ceuvre des programmes culturels, avait
propose l'Haoussa comme langue officielle de la
CEDEAO, en meme temps que l'Anglais, le
Francais et le Portugais. Cette proposition n'a pas
ete soumise aux instances de decision de la
Communaute, car l'ACALAN, qui preparait la
Conference de Synthese, prevue a Addis-Abeba en
Fevrier 2009, avait demande d'attendre les
recommandations de cette conference pour une
meilleure coordination entre l'Union Africaine et la

CEDEAO.

La Commission tient a remercie l'Academie
Africaine des Langues (ACALAN) pour sa
participation a la derniere reunion du Comite ad
hoc de la CEDEAO.

Je voudrais, avant de terminer, saluer le travail
accompli par l'ACALAN depuis sa creation.
Soutenue par la volonte politique de l'Union



Africaine, l'Academie a pu conformement a son
mandat, organiser des rencontres scientifiques de
haut niveau, qui ont permis d'identifier une
quarantaine de langues transfrontalieres
vehiculaires et de retenir, les douze premieres
langues pour la mise en place des commissions de
langues transfrontalieres vehiculaires.

Un projet aussi revolutionnaire, aussi grandiose,
exige une strategic de mobilisation de ressources.
La volonte politique affirmee doit etre soutenue et
entretenue par des lignes budgetaires consequentes.

Je puis vous assurer que la CEDEAO qui a prevu
dans son Traite d'utiliser une langue africaine
comme facteur d'integration regionale suivra avec
interet non seulement, les travaux de cet atelier
regional, mais toute la mise en ceuvre du projet,
afin de contribuer activement, a sa realisation, dans
toute la mesure du possible.

Par ailleurs, j'ai note, avec interet, dans les Statuts,
que l'ACALAN institue et attribue des prix et
distinctions aux organisations et personnes qui
contribuent, de maniere significative, a la
promotion des langues africaines. La Commission,
pourrait, en cooperation avec l'Academie, trouver
un theme pour la prochaine edition du Prix
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cTExcellence de la CEDEAO, en vue d'encourager
la recherche et la creativite, dans ce domaine.

Dans l'espoir que les resultats des travaux de cet
atelier contribueront a une comprehension
commune de l'interet reel pour le developpement
de l'utilisation des langues africaines en vue de
mieux eclairer les decisions des Gouvernements et

des Communautes regionales, je souhaite plein
succes a vos deliberations et, a tous les participants,
un bon sejour, a Abuja.
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